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Le patatine fritte a lungo sono cancerogene

Nelle patatine fritte più

scure c'è molta acrilammi-
de, una sostanza cancero-
gena. Meglio non friggerle
troppo.

Chi ama patatine, reisti o

toast particolarmente scuri
e croccanti mette a rischio
la propria salute. Arrosten-
do e friggendo gli alimenti

molto ricchi di zucchero, si
forma acrilammide. Secondo
l'Ufficio federale della sanità
pubblica, è probabile che
questa sostanza sia cance-
rogena.

L'Agenzia austriaca per

la salute e la sicurezza ali-
mentare consiglia di tagliare
le patate e lasciarle in acqua

per un'ora prima di arrostir-
le. In questo modo si riduce il
tasso di zucchero.

Inoltre, non dovrebbero
essere conservate a tempera-
ture inferiori agli 8 gradi Cel-
sius, e quelle con parti verdi
dovrebbero essere smaltite.

Per friggere
peratura di

basta una tem-
175 gradi. Le

patatine dovrebbero essere
da pallide a dorate.

Anche per altri prodotti
alimentari contenenti amidi
come i toast vale lo stesso:
è meglio abbrustolirli per
meno tempo e a tempera-
ture più basse.

Bericht Seite 1/20



Datum: 10.03.2018

Schweizer Bauer
3001 Bern
031/ 330 95 33 
https://www.schweizerbauer.ch/

Medienart: Print
Medientyp: Fachpresse
Auflage: 30'195
Erscheinungsweise: 2x wöchentlich Themen-Nr.: 558.005

Auftrag: 1052884Seite: 15
Fläche: 32'737 mm²

Referenz: 68835668

ARGUS DATA INSIGHTS® Schweiz AG | Rüdigerstrasse 15, Postfach, 8027 Zürich
T +41 44 388 82 00 | E mail@argusdatainsights.ch | www.argusdatainsights.ch

Ausschnitt Seite: 1/1

SAATZUCHT: 5006t Getreide und 9286t Kartoffeln von 356 Produzenten

«Wieder erfreuliche Erträge»
An der Aktionärsver-
sammlung der Semag in
Kirchberg BE zeigten sich
Verantwortliche und Pro-
duzenten zufrieden.

BARBARA SCHWARZWALD

731 Aktienstimmen, davon 232
vertreten für die Fenaco durch
Werner Kuert, wurden an der or-
dentlichen Aktionärsversamm-
lung 2018 im Saalbau Kirchberg
BE gezählt. «Das Wetter hat un-
sere Arbeit auf dem Feld im 2017
fast immer begünstigt. So deut-
lich man die Spuren der Mäh-
drescher im 2016 gesehen hat, so
spurlos sind die Maschinen im
2017 über die Felder gefahren»,
fasste Verwaltungsratspräsident
Daniel Niklaus zusammen.

Über die Aktienstimmrechte
informierte er wie folgt: «An der
Versammlung sind nur die Ak-
tionäre stimmberechtigt. Wer
nicht anwesend sein kann, kann
das Stimmrecht mittels schriftli-
cher Vollmacht auf einen ande-
ren Aktionär übertragen, nicht
aber auf ein Familienmitglied,
das nicht Aktionär ist.»

Erfreuliche Erträge
Geschäftsführer Adrian Krä-

henbühl liess zu den Erträgen
2017 wissen: «Nach ein paar
schwierigen Jahren sind sie end-
lich wieder erfreulich gewe-
sen.» Betreffend Kartoffeln lag
man noch etwas unter dem
Durchschnitt. «Im Gewächs
waren die Erträge und die Qua-
litäten insgesamt sehr gut.» Mit
356 Produzenten waren Anbau-

Kartoffeln
Getreide

Verwaltungsratspräsident Daniel Niklaus (v. 1.), neue Verwaltungsräte Daniel Eggimann und
Lukas de Rougemont sowie Geschäftsführer Adrian Krähenbühl. (Bild: Barbara Schwarzwald

verträge abgeschlossen worden.
5006t Saatgetreide konnten
verkauft und 9286 t Pflanzkar-
toffeln produziert werden. Die
Hauptsorte beim Weizen war
CH Nara, gefolgt von Arina, Fo-
rel, Mulan und Ludwig. KWS
Meridian war die Hauptsorte
bei der Gerste, gefolgt von KWS
Cassia. An erster Stelle bei Triti-
cale lag die Sorte Larossa. Bei
den Kartoffeln war es Agria vor
Erika und Innovator.

Zu den Nematoden liess Krä-
henbühl verlauten: «Im 2017 ha-
ben wir zwei Befälle gehabt.»
Der erste trat in Fraubrun-
nen BE auf, «eine Risikoparzel-
le», der zweite in Wikartswil BE.
Seine dringende Empfehlung:
grosses Augenmerk auf die Feld-
hygiene legen. Drei neue Kartof-
felsorten sind im Anbau: Yvory

Russet und Lady Anna (beide für
Frites) sowie Figaro (für Chips).

Wechsel im VR
Seit 2003 im Verwaltungsrat,

seit zehn Jahren Vizepräsident:
Dic Rede ist von Hanspctcr
Oberli, Ranflüh, von einem en-
gagierten Semag-Verwaltungs-
rat, der auf die Aktionärsver-
sammlung 2018 hin demissio-
niert hat. Als sein Nachfolger ist
Daniel Eggimann, Zollbrück
BE, gewählt worden. Der 1973
Geborene ist Landwirt, Maurer
und Teilzeitmitarbeiter in der
Saatzuchtgenossenschaft Ober-
emmental. Für die Semag ist er
als Feldbesichtiger und Kontrol-
leur im Einsatz und produziert
für sie 3,3 ha Kartoffeln und 4 ha
Korn. Verwaltungsrat Hermann
Arni, Hettiswil BE, hat ebenfalls

demissioniert. Seit Neujahr be-
wirtschaftet er einen Betrieb in
Riehen BL und hat Zeitgründe
für seinen Rücktritt angegeben.
Als sein Nachfolger wurde Lu-
kas de Rougemont, Stiftung Tan-
nenhof, Gampelen BE, gewählt.
«Sein» Betrieb umfasst 144 ha
LN, eine Obstanlage, Gemüse
und Rindviehmast. Für die Se-
mag baut er 19 ha Gewächs und
4,5 ha Saatkartoffeln an. Seit
zwei Jahren führt de Rougemont
den Betrieb biologisch. Der neue
Vizepräsident heisst Thomas
Ritz und kommt aus Biezwil SO.
Seine Ernennung erfolgte vor-
gängig durch den VR. - Die Jah-
resrechnung 2017 schliesst mit
einem Gewinn von Fr. 62 731.19
ab. 60 000 Fr. davon werden den
freiwilligen Gewinnreserven zu-
gewiesen.
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L'Agria divise pour mieux régner

t

Jacques et Claude Gavillet, entourés de leurs apprentis Patrik Pereira (à gauche) et Joël Croce.

Ludovic Pillonel
Cultivée depuis 30 ans
en Suisse, l'Agria
séduit transformateurs
et consommateurs,
mais les producteurs
rêvent d'un tubercule
moins capricieux.
I a recherche d'une variété

de remplacement rem-
plissant tant les exigences
pour la transformation que
les attentes des producteurs
reste la priorité.» Cet énoncé
tiré d'un communiqué de

Swisspatat daté de novembre
dernier résume le dilemme
que pose l'Agria à la branche
des pommes de terre. Tou-
jours très demandée pour la
fabrication de frites, appré-
ciée des consommateurs, cette
Allemande présente depuis
30 ans dans nos champs bé-
néficiera une seconde fois,
lors de la récolte 2018, d'un
traitement de faveur négocié
avec les acteurs de l'industrie.
Les adaptations introduites
l'année passée prévoient no-
tamment la division par deux
des déductions liées aux dé-

fauts (tubercules verts, dé-
gâts dus aux chocs, taches
plombées bleues, dry-core et
ver fil-de-fer) concernant le
calibre 60+.

Du côté des multiplicateurs,
le problème majeur réside
dans la tubérisation. Et ce ne
sont pas Jacques et Claude
Gavillet qui diront le contraire.
Les plants d'Agria couvrent 9
des 14 hectares attribués à la
culture des pommes de terre
sur leur exploitation. En 30 ans
consacrés à cette variété, les
agriculteurs de Peney-le-Jorat
(VD) estiment avoir vécu 20 ré-

L PILLONEL
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coites moyennes, contre cinq
bonnes et cinq mauvaises.

Associée à la demande du
marché, cette régularité a
convaincu les producteurs de
continuer, d'autant plus qu'au-
cune remplaçante digne de ce
nom n'a été trouvée à ce jour
(lire ci-dessous). Expérience
faite, les rendements médio-
cres de l'Agha - «II n'y a jamais
plus de dix tubercules par
plant» - sont en partie compen-
sés par une épuration méticu-
leuse, grâce à laquelle la conta-
mination par les viroses peut
être évitée. «On met ainsi en
place les mêmes plants quatre
ou cinq ans de suite, pas be-
soin d'en acheter de nouveaux.
D'autres avantages de la va-
riété Agria sont sa levée régu-
lière, sa faible exigence en
azote, sa résistance au mil-
diou et sa bonne conserva-
tion», observe Jacques Gavil-
let. Quant aux surcalibres, ils
sont valorisés par l'atelier de
transformation de la qua-
trième gamme du village, une
vraie chance.

«Nous sommes constam-
ment à la recherche d'agricul-
teurs pour la multiplication de
plants d'Agria. Beaucoup nous
disent qu'ils aimeraient bien
changer de variété s'ils pou-
vaient. On vit avec, mais on
serait tous contents de travail-
ler avec un substitut à meilleur
rendement», admet Philippe
Dubey, responsable du secteur
plants de pommes de terre à la
Société coopérative des sélec-
tionneurs ASS, basée à Mou-
don (VD).

Sensible aux variations
climatiques
Dans la Broye lui aussi,

l'agriculteur Roland Moser a

pris part, pendant neuf ans,
aux essais pour trouver une
remplaçante à l'Agha, qui
représente le 50% de sa pro-
duction. «Elle supporte mal
les chocs thermiques. Durant
la période de végétation, un
brusque apport d'humidité
après un épisode de séche-
resse génère des fissures in-
ternes. En fin de croissance,
le même phénomène fait
courir le risque d'une reger-
mination responsable d'une
deuxième génération de tu-
bercules. L'an passé, nous
avons aussi eu beaucoup de
jambe noire», indique l'habi-
tant de Vallon (FR).

Ses conseils? Ne pas trop
administrer d'azote, sous peine
de ne pas atteindre les 13%
d'amidon demandés par l'in-
dustrie, et bien suivre l'arro-
sage. Garante d'un rendement
moyen de 45 tonnes à l'hectare
dans la Broye contre environ
38 t à l'échelle nationale, cette
pratique suppose des frais
conséquents tout juste cou-
verts les années standards,
précise-t-il.

Domicilié dans le même vil-
lage, son collègue Pierre-Alain
Baechler a justement décidé
d'abandonner l'Agha principa-
lement en raison de sa gour-
mandise en eau en période
estivale. «Cette variété ne né-
cessitait pas d'arrosage lors-
que j'ai commencé à la cultiver,
il y a une quinzaine d'années,
commente-t-il. On doit désor-
mais l'approvisionner en eau
une fois par semaine si l'on
veut éviter qu'elle ne germe
une seconde fois et soit vendue
pour le bétail, à un prix moyen
de cinq à sept francs les
100 kg.» Et d'ajouter: «Sachant
que la mise en place d'un hec-

tare représente un coût d'envi-
ron 9000 francs tout compris
et que tout peut arriver avec
cette pomme de terre, certains
agriculteurs se tournent vers
d'autres cultures moins exi-
geantes comme le maïs».

Toujours largement
dominante
Malgré ces contraintes, la

variété Agria représentait en-
core 20% de la surface de
pommes de terre en 2017 (voir
ci-dessous) dans notre pays.
Et, au vu des éloges des prin-
cipaux acteurs de la transfor-
mation, la situation ne devrait
pas évoluer de si tôt. «L'Agria,
avec sa chair jaune, sa forme
allongée et sa qualité remar-
quable, est particulièrement
adaptée à la fabrication indus-
trielle de frites», déclare Ot-
mar Schaller, collaborateur de
Swisspatat. L'entreprise Kadi,
basée à Langenthal (BE), in-
dique qu'elle mise sur l'Agha,
«très appréciée des consom-
mateurs pour son goût et son
apparence», depuis plus de
vingt ans.

Ces dernières années, cette
variété représente en moyen-
ne le 85% des 25000 tonnes
de pommes de terre qu'elle
transforme. La proportion at-
teint environ un tiers chez
Bischofszell Nahrungsmittel
AG et «un important volume»
du côté de Frigemo.

Plusieurs
débouchés possibles
Lorsqu'elle ne répond pas

aux exigences de l'industrie
des frites, l'Agha est suscep-
tible de tout de même rebondir
dans l'alimentation humaine,
un atout de taille. «Si les
tests de cuisson ne sont pas
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optimaux ou s'il manque de
l'amidon, il y a la possibilité de
trouver un créneau dans la
consommation, pour autant
que les autres critères soient
remplis et que le marché ne
soit pas saturé. Ce n'est pas le
cas pour des variétés pure-
ment industrielles, comme In-
novator ou Fontane», déclare
Roland Moser.

Une disparition jugée inéluctable

Répartition des variétés de pommes de terre en 2017

1. Ag ria 20%
2. Victoria 6% 21
3. Désirée 2% 20

4. Challenger 2% 19

5. Bintje 2% 18

6. Jelly 17

7. Lady Rosetta 3%
8. Lady Claire 3% 16

9. Pirol 2%
10. Innovator 5%
11. Markies 4% 14

12. Fontane 4%
13. Erika 6%
14. Charlotte 5%
15. Ditta 4%
16. Annabelle 3%

15

13
12

17. Agata 3%
18. Amandine 3%
19. Celtiane 3%

11

7
8

10

20. Lady Felicia 2%
21. Lady Christi 2%
*Diverse/Divers

6

2

3
4

5

Diverse/Divers: Alexandra, Cheyenne, Concordia, Gourmandine, Gwenne, Hermes,
Kiebitz, Jazzy, Laura, Marabel, Nicola, Panda, Venezia, Verdi, Vitabella.

Source: Swisspatat

Selon Ruedi Fischer, pré-
sident de l'Union suisse des
producteurs de pommes de
terre, l'Agria ne devrait, à ter-
me, pas conserver la supréma-
tie affichée sur le tableau ci-
dessus, en raison des problè-
mes rencontrés à tous les ni-
veaux de la production.

«Je ne pense pas que l'Agria
puisse atteindre la même longé-
vité que la Bintje, vieille de plus
d'un siècle et présente depuis
1935 sur la liste suisse des va-
riétés», commente-t-il.

Bien que les qualités de la
première citée semblent supé-
rieures pour la transformation,

elle n'a pas la même impor-
tance en tant que pomme de
terre de consommation directe,
un segment où la connaissance
des noms des variétés favorise
généralement une durée de vie
plus grande.

Pas l'aura de la Bintje
«L'appellation Bintje est res-

tée dans les têtes des person-
nes d'un certain âge. Elle est
encore vendue comme spécia-
lité et dans des sacs en papier
dans les grandes surfaces. Je
ne pense pas que l'Agria va sus-
citer un tel élan de nostalgie»,
prédit Ruedi Fischer. LP

Répartition des variétés de pommes de terre en 2017

1. Ag ria 20%
2. Victoria 6%
3. Désirée 2%
4. Challenger 2%
5. Bintje 2%
6. Jelly 5%
7. Lady Rosetta 3%
8. Lady Claire 3% 16

9. Pirol 2%
10. lnnovator 5%
11. Ma rkies 4%
12. Fontane 4%
13. Erika 6%
14. Charlotte 5%
15. Ditta 4%
16. Annabelle 3%

21
20

19

18

17

15

14

13
12

17. Agata 3%
18. Amandine 3%
19. Celtiane 3%

11

7

10

20. Lady Felicia 2%
21. Lady Christi 2%
*Diverse/Divers

3
4

* Diverse/Divers: Alexandra, Cheyenne, Concordia, Gourmandine, Gwenne, Hermes,
Kiebitz, Jazzy, Laura, Marabel, Nicola, Panda, Venezia, Verdi, Vitabella.

Source: Swisspatat
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La recherche en quête de nouvelles solutions
Agroscope Changins (VD),

Station fédérale de recherches
agronomiques. Le collabora-
teur Ruedi Schwàrzel ouvre la
porte d'un local où sont stoc-
kées environ 80 variétés, dont
l'Agria, référence dans la caté-
gorie «frites» des pommes de
terre de transformation indus-
trielle.

Chaque année, les cher-
cheurs fédéraux sélection-
nent, avec Swisspatat, environ
25 nouvelles obtentions, prin-
cipalement en provenance de
l'Union européenne. Les plus
prometteuses d'entre elles à
l'issue des tests préliminaires
sont retenues pour des essais
sur une période de deux ans,
en concertation avec l'inter-
profession. Cette dernière peut
aussi proposer des variétés
pour la liste recommandée, à
l'image de Lady Anna en 2018.

Pas encore
de remplaçante trouvée
Pressentie pour succéder à

l'Agria, elle présente cepen-
dant des problèmes de levée à
suivre de très près. Peut-être
se fera-t-elle voler la vedette
par d'autres clientes poten-
tielles telles que Donata ou
Sokrates, en dormance dans
leur tagette.

Ruedi Schwârzel et ses collègues d'Agroscope planchent
sur de nouvelles variétés susceptibles de remplacer l'Agria,
en collaboration avec Swisspatat. L. PILLONEL

Selon Ruedi Schwârzel,
l'idéal consisterait à voir émer-
ger plusieurs pommes de terre,
afin de ne pas répéter le scéna-
rio de la dépendance du mar-
ché à une seule variété. «Nous
sommes à la recherche de nou-
velles solutions. Jusqu'ici, plu-
sieurs obtentions testées, com-
me Markies et Fontane, sont
des croisements sujets aux mê-
mes défauts que leur génitrice
Agria», déplore le collaborateur
de la station de recherche.

Sur le tableau de la liste
recommandée 2018, les prin-

cipaux points faibles de
l'Agria identifiés sont sa sen-
sibilité élevée à la gale pou-
dreuse et à la gale commune,
le fait que ses gros tubercules
puissent présenter des coeurs
creux, son taux d'amidon po-
tentiellement trop bas et sa
tendance à la regermination
dans le sol.

La grande cote
des frites dorées
Compréhensible du point

de vue agronomique, le rem-
placement de la variété est

compliqué par une particula-
rité suisse, explique Ruedi
Schwârzel: «Les consomma-
teurs préfèrent les frites do-
rées, ou Golden frites». Un pen-
chant qui tranche avec les
habitudes observées dans les
pays créateurs de variétés.

Les marchés français, belge
et hollandais font en effet la
part belle aux pommes de
terre plus claires, et le jaune
plus prononcé, populaire en
Allemagne, n'atteint pas l'in-
tensité en vogue chez nous.
Dans ces conditions, diffi-
cile de motiver la recherche
européenne à se pencher sur
des patates colorées façon
Agria, d'autant plus que la
Suisse représente un petit dé-
bouché.

Compétences acquises
par l'industrie
Enfin, le savoir-faire des

transformateurs pour travail-
ler l'Agria ne facilite pas sa
substitution, observe Ruedi
Schwàrzel. Des essais réalisés
en 2016 chez des producteurs,
sous la direction d'Agroscope
et de Swisspatat, ont de plus
montré qu'aucune des préten-
dantes actuelles ne peut riva-
liser avec la variété vedette du
segment des frites. LP
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Dorée comme il se doit, l'Agria
fait rire 'aune les producteurs
Variété de pomme de terre la plus
cultivée en Suisse en 2017, avec
2289 hectares sur les 11 209 réper-
toriés, l'Agria est loin de faire
l'unanimité dans la branche. Alors
que l'industrie de la frite apprécie
ses caractéristiques et que les
consommateurs fondent pour sa
couleur jaune prononcée, la pa-

tate à chair farineuse pose des
problèmes de taille à tous les sta-
des de la production. Les faibles
rendements de l'Agria accablent
les multiplicateurs, tandis que les
producteurs de pommes de terre
de consommation doivent compo-
ser avec de nombreux défauts
qui rendent la culture souvent im-

prévisible. Si, à terme, ces points
faibles devraient avoir raison de
cette variété, son remplacement,
sur lequel se penche la recherche
agronomique, en collaboration
avec l'interprofession, n'est tou-
jours pas envisageable à ce jour,
aucune solution viable n'ayant été
trouvée.

La forte demande de la transformation garantit pour l'heure la survie de l'Agria dans les champs. KADI AG
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L’Agria divise pour mieux régner
Cultivée depuis 30 ans en Suisse, l’Agria séduit transformateurs et consommateurs, mais les producteurs rêvent
d’un tubercule moins capricieux.

«La recherche d’une variété de remplacement remplissant tant les exigences pour la transformation que les
attentes des producteurs reste la priorité.» Cet énoncé tiré d’un communiqué de Swisspatat daté de novembre
dernier résume le dilemme que pose l’Agria à la branche des pommes de terre. Toujours très demandée pour la
fabrication de frites, appréciée des consommateurs, cette Allemande présente depuis 30 ans dans nos champs
bénéficiera une seconde fois, lors de la récolte 2018, d’un traitement de faveur négocié avec les acteurs de
l’industrie. Les adaptations introduites l’année passée prévoient notamment la division par deux des déductions
liées aux défauts (tubercules verts, dégâts dus aux chocs, taches plombées bleues, dry-core et ver fil-de-fer)
concernant le calibre 60+.

> Si vous souhaitez lire cet article (en page 3) , vous devez disposer de votre mot de passe pour accéder à l'Espace
abonné: http:// www.agrihebdo.ch/newspaper
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08.03.2018 Meldung Forum Genforschung

Faktenblatt: «Neue Ansätze für den Schutz von Kartoffeln gegen die
Kraut- und Knollenfäule»

Im Faktenblatt stellen die Akademien der Wissenschaften Schweiz ein breites Spektrum neuer Ansätze zur
Kontrolle von Phytophthora vor: synthetische und nicht-synthetische Pflanzenschutzmittel, die Züchtung resistenter
Sorten, sowie alternative Bekämpfungsstrategien.

Die Kartoffel ist eine der wichtigsten Ackerkulturpflanzen der Schweiz und wird jährlich auf knapp 11'000 Hektaren
angebaut. Ein Ertrag von bis zu 30 Tonnen pro Hektare ist aber nicht selbstverständlich. Phytophthora infestans ist
der Erreger der Kraut- und Knollenfäule und sorgt dafür, dass weltweit jährlich ca. 16 Prozent der Kartoffelernte
zerstört werden. Auch die Schweiz ist regelmässig von Kraut- und Knollenfäule-Epidemien betroffen. Das
Faktenblatt zeigt auf, dass eine Kombination unterschiedlicher Ansätze entscheidend zu einem ertragreicheren und
ökologischeren Kartoffelanbau in der Schweiz beitragen könnte.

Das Faktenblatt wurde vom Forum Genforschung der Akademie der Naturwissenschaften in Zusammenarbeit mit
weiteren Expertinnen und Experten erarbeitet.

Gedruckte Exemplare (Deutsch und Französisch), können bei der Geschäftsstelle des Forums Genforschung
kostenlos bestellt werden: geneticresearch@scnat.ch.
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2018 Forum Genforschung Faktenblatt

Neue Ansätze für den Schutz von Kartoffeln gegen die Kraut- und Knollenfäule

Die Kraut- und Knollenfäule führt nach wie vor zu grossen Verlusten und zu hohem Pestizideinsatz im Kartoffelbau.
Die Forschung verbessert unter Hochdruck bestehende Bekämpfungsstrategien und entwickelt neue Lösungsan-
sätze. Eine Kombination dieser Ansätze könnte den Kartoffelanbau in der Schweiz entscheidend ertragreicher und
ökologischer machen.
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BAHNHOFSHALLE ALS BAUERNHOF
schaft vermitteln»: Konsumenten
die Wertschöpfungskette von Käse

_ und Kartoffeln zeigen.
Das Gatter mit den Kühen -

Alana wird von der schwarzen
Holsteinkuh Cormella begleitet -
steht am Rand der Halle, daneben
sind ein Melkroboter und ein
Milchtransporter aufgebaut. In der
Hallenmitte wurden verschiedene
Kartoffelsorten zu einer Pyramide
aufgetürmt und den Kühen gegen-
über stehen ein Kartoffelvollernter

Landwirtschaftliche Maschinen und Kühe im Zürcher Hauptbahnhof. Foto: Christian Merz

XENIA KLAUS

LINDAU Den Pendlern bot sich
am 1. März ein eher
ungewöhnliches Bild im
Hauptbahnhof Zürich. Eine
Klasse von Agrotechnikern des
Strickhofes Lindau brachten
die Landwirtschaft in die Stadt.
Die grösste Attraktion waren
Alana und Cormella.
Es ist 9 Uhr in der Früh und auf
den Strassen und Gleisen von Zü-
rich herrscht Schneechaos. Ver-
spätete Pendler hetzen durchfro-
ren durch die Halle des Haupt-
bahnhofs.

Alana ist nicht gehetzt. Sie steht
in der Mitte der Haupthalle und
kaut im Takt des Sekundenzeigers
der grossen Bahnhofsuhr ihr
Frühstück.

Bei den meisten Pendlern reicht
die Zeit trotz Stress für einen irri-
tierten Seitenblick auf Alana. Das

kümmert sie nicht, genau so wenig
wie die Minustemperaturen. Kühe
ertragen die Kälte gut. Alana
schaufelt sich
mit ihrer rauen
Zunge die
nächste La-
dung Heu in
den Mund und
kaut weiter.

Alana ist ein
Braunvieh und normalerweise im
Strickhof in Lindau zuhause. Dass
sie jetzt im Hauptbahnhof Zürich
steht, ist einer Klasse von Agro-
technikern zu verdanken, die un-
weit von Alanas Heimatstall die
höhere Fachschule besuchen.

BAHNHOFSHALLE ÜBERNOMMEN

Sie übernahmen gestern für einen
Tag die Bahnhofshalle. Das Ziel
des Anlasses mit dem Titel «Land-
wirtschaft erleben - Landwirt-

- ungefähr von der Kubatur eines
mittelgrossen Wohnzimmers
und ein Kartoffeltransporter.

EIN SCHÜLER-OK

«Vor dem Manövrieren dieser
grossen Maschinen in derHalle
hatte ich Respekt», sagt Peter

«GIBT ES HÜRDEN,

DANN HELFEN WIR

NATÜRLICH»

Claude Gerwig, Strickhof Lindau

Odermatt, Co-Präsident des sie-
benköpfigen Organisationskomi-
tees des Anlasses. Er ist erleich-
tert, dass der Aufbau reibungslos
geklappt hat. «Das werte ich be-
reits als ersten Erfolg.» Dem Rest
des Tages blicke er entspannt ent-
gegen. Odermatt und seine Mit-
schüler haben sich seit November
vorbereitet.

«Jede Abschlussklasse der Ag-
rotechniker muss einen Tag PR für
die Landwirtschaft organisieren»,
sagt Claude Gerwig, der Leiter der
höheren Fachschule am Strickhof.
Die konkrete Idee und die Organi-
sation kommen von den Schülern.
«Wenn es Hürden gibt, dann hel-
fen wir natürlich.» Am Haupt-
bahnhof anwesend ist Gerwig, um
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seine Schüler später beurteilen zu
können. «Dieses Projekt finde ich
definitiv gelungen», sagt er.

KARTOFFELN STERBEN KÄLTETOD

Im Dezember haben die Schüler
im Treibhaus in Lindau die Kar-
toffeln gesetzt, die jetzt in grossen

Kisten neben den
Maschinen spries-
sen. Sie werden
wohl ein kurzes
Leben haben. «Es
kann gut sein dass
die Pflanzen den
Tag nicht überle-

ben», sagt Odermatts Co-Präsi-
dentin Selina Hug. Anders als den
Kühen setzt ihnen die Temperatur
zu - das Thermometer zeigt minus
sechs Grad. Um sich selber mache
sie sich hingegen keine Sorgen,
sagt Hug. Der Aufbau begann am
Vortag um 10 Uhr, geschlafen
habe sie nur drei Stunden. «Aber
das geht schon.»Auf der anderen
Seite der Maschinen stehen Kisten
mit vergrabenen Kartoffeln. «Die

Kinder sollen sie suchen können»,
so Hug. Die Kisten scheinen den
Kampf um die Aufmerksamkeit al-
lerdings gegen die Kühe zu verlie-
ren. Eine Gruppe Krippenkindern
drückt die Gesichter gegen die
Eisenstangen des Gatters. Ihre Be-
treuerinnen können sie nur mit
Mühe zum Weitergehen bewegen.
Alana quittiert ihr Winken indem
sie sich mit der Zunge ins Nasen-
loch fährt.

DIE KÄSEREI AUF DEM SCHNEETÖFF

Am Kopfende der Halle kann man
kaufen, was dereinst aus dem Heu,
das Alana und Cormella immer
noch munter in sich reinstopfen,
werden wird: Die Klasse hat einen
Raclettestand aufgebaut. «Raclette
macht ja Sinn, wenn wir Kartof-
feln und Käse zeigen», sagt Hug.
«Das Ziel sind 2000 verkaufte Por-
tionen», sagt Odermatt und grinst.

Die Lücke zwischen der Kuh
und dem Raclette schliesst die
Schaukäserei Engelberg. Ge-
schäftsführer Walter Grob ist per-

sönlich anwesend, um im Verlauf
vom Tag drei Mal zu käsen. Die
holzige Mini-Käserei, die er dafür
verwendet, sei allerdings ausgelie-
hen. «Ich musste sie mit dem
Schneetöff auf der Alp von einem
Freund holen.» Aber das sei es
Wert, für eine «so coole Ge-
schichte.»

Die Kühe haben sich mittler-
weile hingelegt und sind am wie-
derkäuen. Eine Asiatin in einem
hellblauen Mantel versucht trotz-
dem ein Selfie mit Cormella zu
machen. Es scheint nicht recht
klappen zu wollen.

Ein weiterer Passant findet die
Kühe auch toll. Jetzt gerade hat er
aber nur Augen für den gelben
Kartoffelvollernter, er knipst Foto
um Foto. Sein Zug habe Verspä-
tung, das gebe ihm Gelegenheit,
die Ausstellung ausgiebig zu be-
trachten. «Landwirtschaft interes-
siert mich, dieser Anlass ist super.
Es ist eindrücklich, dass das alles
von Studenten organisiert wurde.»
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Faktenblatt: «Neue Ansätze für den Schutz von Kartoffeln gegen die
Kraut- und Knollenfäule»
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Im Faktenblatt stellen die Akademien der Wissenschaften Schweiz ein breites Spektrum neuer Ansätze zur
Kontrolle von Phytophthora vor: synthetische und nicht-synthetische Pflanzenschutzmittel, die Züchtung resistenter
Sorten, sowie alternative Bekämpfungsstrategien.

Die Kartoffel ist eine der wichtigsten Ackerkulturpflanzen der Schweiz und wird jährlich auf knapp 11'000 Hektaren
angebaut. Ein Ertrag von bis zu 30 Tonnen pro Hektare ist aber nicht selbstverständlich. Phytophthora infestans ist
der Erreger der Kraut- und Knollenfäule und sorgt dafür, dass weltweit jährlich ca. 16 Prozent der Kartoffelernte
zerstört werden. Auch die Schweiz ist regelmässig von Kraut- und Knollenfäule-Epidemien betroffen. Das
Faktenblatt zeigt auf, dass eine Kombination unterschiedlicher Ansätze entscheidend zu einem ertragreicheren und
ökologischeren Kartoffelanbau in der Schweiz beitragen könnte.

Das Faktenblatt wurde vom Forum Genforschung der Akademie der Naturwissenschaften in Zusammenarbeit mit
weiteren Expertinnen und Experten erarbeitet.

Gedruckte Exemplare (Deutsch und Französisch), können bei der Geschäftsstelle des Forums Genforschung
kostenlos bestellt werden: geneticresearch@scnat.ch.
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Neue Ansätze für den Schutz von Kartoffeln gegen die Kraut- und Knollenfäule

Die Kraut- und Knollenfäule führt nach wie vor zu grossen Verlusten und zu hohem Pestizideinsatz im Kartoffelbau.
Die Forschung verbessert unter Hochdruck bestehende Bekämpfungsstrategien und entwickelt neue Lösungsan-
sätze. Eine Kombination dieser Ansätze könnte den Kartoffelanbau in der Schweiz entscheidend ertragreicher und
ökologischer machen.
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Neue Frittieranlagen für Kadi
Der Kartoffelverarbeiter Kadi AG hat im letzten Jahr einen neuen

Frittierprozess installiert und ist technologisch wieder vorne dabei.

Auch die Nachbarn können aufatmen: Die Abluft riecht nicht mehr.
ROLAND WYSS-AERNI. Klein, aber fein: So
sieht Christof Lehmann, CEO des Langenthaler

Kartoffelverarbeiters Kadi AG, seine Firma.
Neben den grossen Playern Bina oder Frigemo
sei man ein kleiner Fisch, aber man habe den
Anspruch, Qualitätsführer und Innovationslea-
der zu sein. Vor den Medien erläuterte Leh-
mann am 22. Februar die jüngsten Investitio-
nen, immerhin neun Millionen Franken für
einen neuen Pommes Frites-Trockner, zwei
neue Frittieranlagen mit je 4000 Liter Volumen

und eine neue Nachverbrennungsanlage.
Auch der Berner Volkswirtschaftsdirektor

Christoph Ammann war vor Ort, er lobte Kadi
als einen der «Hidden Champions» in der Ber-
ner Firmenlandschaft. Mit den Investition in
Langenthal bekenne sich Kadi zum Standort
Kanton Bern und sichere die i8o Arbeits- und
Ausbildungsplätze.

Mit dem neuen Frittierprozess habe man
alte Anlagen ersetzt, sagte Lehmann, und ver-
füge nun über die modernste Pommes Frites-
Produktion, Garant für eine Top-Qualität. Die
jeweils richtige Temperatur und die richtige
Zeitdauer sind laut Lehmann die Geheimnisse
hinter höchster Pommes Frites-Qualität. Auch
beim schonenden Trocknen kann die Qualität
beeinflusst werden, die Frites sollen schön
knusprig werden.

Kein Altöl, kein schlechter Geruch mehr
Der Rundgang durch die Produktion macht
kurz vor Mittag machte richtig «gluschtig» auf
Pommes Frites. Unablässig purzeln Unmengen
von Pommes Frites aus der Friteuse und wer-
den durchgerüttelt. Das abgetropfte Öl wird
sofort wiederverwendet. «Wir haben kein
Altöl», sagt Lehmann dazu. Derzeit wird nur

mit Sonnenblumenöl frittiert, vor ein paar Jah-
ren habe man von Palmöl auf Sonnenblumenöl
umgestellt. Rapsöl, von der Konkurrenz zum
Teil schon ausgelobt, ist für Lehmann ein
Thema, ein Teil des Öls werde in Zukunft wohl
Rapsöl sein. Dieses sei in der Erhitzung zwar

Christof Lehmann, CEO der Kadi AG

Christof Lehmann, CEO de Kadi SA.

leichter zu kontrollieren, aber nicht ganz so
geschmacksneutral wie Sonnenblumenöl.

Die Abluft aus dem Frittierprozess wird in

der neuen Nachverbrennungsanlage bei 700
Grad verbrannt - der leichte Geruch in der
Umgebung, über den sich manche Nachbar
beklagten, wenn Kadi am Sonntagabend die
Anlagen hochfuhr, fällt damit auch weg. Ferner

spart Lehmann mit der Rückgewinnung und
Aufbereitung der Energie aus den Heiz- und
Kühlprozessen 20 Prozent der Energie.
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Enger Zeitplan
Von April bis August 2017 geschah der ganze
Umbau, zum Start der neuen Kartoffelsaison
musste die Anlage laufen. Das habe geklappt,
sagte Lehmann, auch wenn es ihm ein paar
schlaflose Nächte beschert habe. Das Projekt-
management mit dem gedrängten Zeitplan war
offenbar so professionell, dass sich auch belgi-
sche und nahöstliche Verarbeiter dafür interes-
sierten, wie Lehmann sagte. Den Wunsch, ein
paar eigene Techniker in den Nahen Osten zu
entsenden, konnte man aber nicht erfüllen:
«Wir brauchen die Techniker selber», sagte
Lehmann lakonisch.

Besonders stolz ist Lehmann auf den Coa-
ting-Prozess, mit dem die Stärke, welche die
Kartoffelstäbchen im Wasserbad beim Blan-
chieren verlieren, wieder zugesetzt wird. Bei
diesem Prozess kann auch Gewürz beigegeben
werden, die Kartoffel-Wedges etwa sind mit
Paprika gewürzt. Er ist allerdings nicht zu
besichtigen, Lehmann will nicht, dass die Kon-

kurrenz Details dazu erfährt.
Innovativ für die Gastronomie
Drei Viertel der Kadi-Produkte gehen an die
Gastronomie. Als Innovationen für die Gastro-
nomie führt Kadi seit einigen Jahren Regio-
Frites, bei denen die Kartoffeln aus bestimm-
ten Regionen stammen. Das ergibt einen
Mehraufwand bei Logistik und Produktion,
was die Frites verteuert. Am Anfang hätten
viele am Erfolg gezweifelt, sagt Lehmann, doch

das Produkt sei ein Erfolg. Die Konkurrenz
habe das Thema Regionalität auch aufgegriffen,

etwa Zweifel Chips mit der Angabe der Kartof-

felbauern auf den Packungen. Innovativ war
Kadi auch mit den Express Frites, die es den
Gastronomen ermöglichen, Frites statt in drei
bis vier Minuten in eineinhalb bis zwei Minu-
ten fertig zu fritieren.

Kadi AG beschäftigt in Langenthal 170
Mitarbeitende und erzielt einen Jahresumsatz
von 7o Millionen Franken. Die Firma produ-
ziert nebst dem Hauptprodukt Pommes Frites
andere Kartoffelprodukte, aber auch 20 Millio-
nen Frühlingsrollen oder 300 Tonnen Fisch-
knusperli.

ru e c h

1 0 0 0 0 Tonnen Pommes Frites
im Jahr
Kadi AG verarbeitet jährlich 26000 Tonnen Kar-

toffeln zu 10000 Tonnen Pommes Frites und
anderen Kartoffelprodukten. Die Kartoffeln
werden in sogenannten Schälbirnen mit Dampf

und einem Druck von 15 Bar behandelt, die
Schale kann dann leicht abgeraspelt werden.
Anschliessend werden die Kartoffeln mit einer
Schneckenpumpe mit 80 bis 100 Kilometer pro

Stunde durch die Schneidemesser geschleu-
dert und zu Pommes Frites geschnitten. Kartof-

felstäbchen, die nicht als Frites taugen, werden

im Sortierer optisch erkannt und mit einem
Luftstrahl weggedrückt. Diese Reste landen in

Rösti oder Croquettes. Die Stäbchen werden
blanchiert und dann getrocknet. Anschlies-
send wird mit einem Coating-Prozess die
Stärke wieder zugefügt, welche die Stäbchen
im Wasserbad verloren haben. Dann werden
diese frittiert, das Öl wird abgeschüttelt und
die Frites werden schockgefroren. Zuletzt wer-

den die Frites verpackt. wy
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Sechs Tonnen Pommes Frites kommen bei Kadi AG pro Stunde aus der Frittieranlage.

Chez Kadi SA, six tonnes de frites sortent de la friteuse ä l'heure.
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Nouvelle fruteuse

pour Kadi
ran dernier, l'entreprise Kadi, dont la specia-

lite est la transformation des pommes de
terre, a instaU un nouveau processus de fri-
ture, la pointe de la technologie. Pour
Christof Lehmann, son CEO, la societe de
Langenthal est plut6t petite c6te des gants
tels que Bina ou Frigemo. Ses ambitions ne
sont toutefois pas des moindres: etre leader
en matire de qualit et d'innovation. Le 22
fvrier, il prsentait ainsi le fruit d'investisse-
ments hauteur de neuf millions de francs:
un nouveau s&hoir frites, deux installa-
tions de friture de 4000 litres chacune et une

installation de postcombustion.
Msormais, Kadi poss&le le systme de

production de frites le plus moderne qui soit.
La temp&ature et la dur&, mais aussi le
s&hage, sont en effet cl&isifs pour la qualit

du produit fini.
Aprs avoir abandonn l'huile de palme,

l'entreprise n'utilise actuellement que de
l'huile de tournesol. A l'avenir, celle-ci devrait

en partie etre remplac& par de l'huile de

colza, dejä prise par la concurrence. Autre
nouveaut : l'air evacue des friteuses est
Usormais brüle dans l'installation de
postcombustion, supprimant l'odeur qui
cl&angeait certains voisins. En outre, la recu-

p&ation et l'utilisation de l'nergie des pro-
cessus de transformation permettent l'en-

treprise d'&onomiser 20 % anergie. Mais de
toutes les innovations, Christof Lehmann est
particulirement fier du processus de coating.
Celui-ci sert rajouter l'amidon perdu par les

bätonnets de pommes de terre lorsqu'ils sont
blanchis, mais egalenent des epices comme
du paprika.

Trois quarts des produits de Kadi sont
vendus dans la gastronomie. Lentreprise pro-
pose dans ce segment des frites regionales,
n&essitant un surcroit de travail au niveau
de la logistique et de la production. Ces pro-

duits sont toutefois un succs.
Kadi occupe 170 collaborateurs ä

Langenthal et realise un chiffre d'affaires
annuel de 7o millions de francs. Elle trans-
forme chaque anne 26 tonnes de
pommes de terre en tonnes de frites
et autres produits. wy
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Z VG

Die modernste
Frittieranlage
Die Kadi AG, eine der grössten
Pommes-frites -Produzentinnen
der Schweiz, rüstet sich für die Zu-
kunft. Unlängst weihte das Unter-
nehmen am Standort Langenthal/
BE eine neue Produktionsanlage
ein, die Kadi nach den Worten von
CEO Christof Lehmann rund
neun Millionen Franken kostete.
Investiert wurde in eine neue
Linie mit Fritteuse, thermischer
Nachverbrennung, Wärmerück-
gewinnung, Vortrockner und
neuen Öltanks. Damit verfügt
das Unternehmen über die mo-
dernste Pommes-frites-Anlage
der Schweiz. Kadi setzt sich zum
Ziel, die Verarbeitung von gegen-
wärtig 26000 Tonnen Kartoffeln
im Jahr weiter zu steigern und
Neuprodukte für die Gastronomie
zu lancieren. (RuP)

ZVG
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